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AVOTE OUBANIM     

 

ENSEMBLE, DIFFUSONS LA TORAH DEPUIS TEL AVIV ! 

SYNAGOGUE TOLEDOT YITZHAK  FEUILLET N°35  ASSOCIATION ECHET HAYIL  

 

 

TOLEDOT  5781 

« Par la bouche des enfants et des nourrissons, Tu as fondé Ta puissance.  

%Ø ËĂÛÑâ ËÌ 6Ìá ËĂâßÈÊâÌäßá  6ä ßĂËäÑá î Õ ÑÖÛäÑááÈØÊÌ ÌØØÌÖÑá Ìâ ÈËæÌßáÈÑßÌá ßÈØÊäØÑÌßá » (Tehilim, 8:3) 

 
 

Chers enfants, chers parents, chalom  ! 
 

Pour bien compre ndre la paracha de Toledot, il y a lieu de poser trois questions 

essentielles et complémentaires.  La première porte sur Rivka Imenou.  

 

Comment se permet -elle de manigancer derrière le dos de son mari un véritable 

complot dans le but dõusurper la berakha destinée à Essav ? 

 

En effet, lorsque Rivka décide de couvrir Yaakov pour réaliser cette mission, elle va «  tromper  » 

son mari Yitzhak qui représente pourtant l'autorité suprême.  

 

Pour répondre à cette question,  il faut prendre en compte le midrach rapporté par Rachi sur ce 

verset (25:12)  : «  .̏˓̌ ˋ˶ ˏ˵ˋ̌  ˫˧ˏˮ˓̌˒ˢ ̐˴ˋ˴ ˔˶ ˋ˸ ˏ̓˒ˣ », « Les enfants se chamaillaient dans son ventre.  » 

 

En effet, le midrach nous raconte que lorsque Rivka s'approche d'endroits empreints de Kedoucha, 

son ventre la tiraille comme si le b®b® quõelle porte en elle cherche à en sortir à tout prix. Mais 

paradoxalement, ¨ chaque fois qu'elle passe non loin dõun lieu dõidol©trie, Rivka ressent la m°me 

sensation. (é) 

 

   

Offices à Toledot Yitzhak  
 

Vendredi / 1 6h15 

Chir Hachirim suivi de Minõha, 

Kabbalat Chabbat , Arvit  et étude 

parents -enfants avec cadeaux  ! 

 

Samedi / 08h 45 

Chaõharit (petiha) suivi dõun 

kiddouch avec mot si puis de 

Minõha Guedola (vers 11h50) 

 

Samedi / 17h 17 

Arvit de Motsae Chabbat  

    

  CHABBAT TOLEDOT  5781 

 

 

Le port du masque est 

obligatoire dans lõenceinte de 

notre synagogue.  Il est 

impératif de respecter la 

distanciation sociale ainsi que 

dõapporter vos livres  et Talith . 

Merci et chabbat chalom  ! 

 

 

 

 

Tel Aviv  : 16h16 / 17h17 

 

Jérusalem : 15h57 / 17h16 

 

Paris : 16h46 / 17h56 

 

Marseille  : 16h51 / 17h56 

 



2 

AVOTE OUBANIM     

 

ENSEMBLE, DIFFUSONS LA TORAH DEPUIS TEL AVIV ! 

SYNAGOGUE TOLEDOT YITZHAK  FEUILLET N°35  ASSOCIATION ECHET HAYIL  

 

 

SOMMAIRE 

 

 

 

 

 

/ page s 1 à 8 
 

 

 

 

 

 

LA PARACHA DE LA SEMAINE / page s 9 et 10 
 

Un résumé de la paracha de Toledot  montée par montée.  

Le tout dans un langage clair et accessible  pour les plus jeunes  ! 

 
 

 
 

 

 

IMAHOTE OUBANOTE  / pages  11 à 16 

 

Quand Avote Oubanim  se conjugue au f®mininé Dans ce num®ro,  

Léa Benacom nous parle du ôhessed qui est lõun des piliers du monde  ! 
 

 

 

 

 

SIYOUM MASSEKHETE EROUVINE  /  pages 17 à 22 
 

Étude dõun cas pratique  (« le erou v dans un hôtel  ») avec 

Yehochoua Lebahann.  

 
 

 

 

 

A VOS FEUTRES ! / page 23 
 

Une raison de plus dõimprimer votre feuillet dõAvote Oubanim avant 

chabbat  ! 

 



3 

AVOTE OUBANIM     

 

ENSEMBLE, DIFFUSONS LA TORAH DEPUIS TEL AVIV ! 

SYNAGOGUE TOLEDOT YITZHAK  FEUILLET N°35  ASSOCIATION ECHET HAYIL  

 

 

Lõ£DITO DU RAV SEROR 

 

 

 
 

 

(é) À la lumière de ce phénomène, Rivka se dit que son enfant souffre peut -°tre dõun 

dédoublement de personnalité. Confuse, elle ne sait quoi penser  ! Elle se tourne alors vers Hachem 

et Le questionne à ce propos. Par la voie de la proph®tie, lõÉternel lui répond qu'elle n'a ttend pas 

un seul enfant mais des jumeaux  !  

 

Dans la foul®e, Il lui annonce que chacun sera le repr®sentant dõune nation distincte.  

À travers cette prophétie, Rivka apprend également que son aîné sera au serv ice du plus jeune.  

Et cõest ¨ ce moment-l¨ quõelle décide de concrétiser cette prophétie en avantageant Yaakov sur 

Essav. Seulement, comme elle est la seule à prendre connaissance de cette prophétie, et que son 

mari Yitzhak en ignore lõexistence m°me, Rivka est contrainte de garder le secret de façon à 

respecter la volont® dõHachem. D®sormais confiante, elle est dans lõattente des ®v¯nements ¨ venir. 

 

Dès la naissance des jumeaux, Rivka est attentive à leurs moindres faits et gestes.  

Elle remarque que Yaa kov attrape le talon dõEssav, et elle en d®duit que son cadet doit °tre rattach® 

¨ lõa´n®. Au fil des années, alors que les jumeaux grandissent, elle remarque lõinnocence de Yaakov 

qui est attiré par la spiritualité. Rivka, se rappelant de la prophétie, ne  peut sõemp°cher dõ®prouver 

une préférence à son égard. Comme il est écrit : «  Rivka aime son fils Yaakov  ». 
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Mais Yitzhak préfère Essav. Quand Rivka sõaper­oit que son mari prend une autre direction que 

celle annoncée par la proph étie, elle décide malgré tout de garder le silence et de ne pas troubler 

le libre arbitre dõYitzhak. Non pas parce qu'elle cherche ¨ le ç tromper  » mais parce qu'elle 

comprend ¨ travers ce ph®nom¯ne quõHachem a un programme divin bien pr®cis dont Il ne veut 

pas dévoiler la finalité au père de ses enfants.  

 

En d®finitive, lorsque Rivka manigance avec Yaakov tout le programme de lõusurpation de la 

berakha dõYitzhak, elle ne fait que r®aliser ce qui lui semble °tre juste, consid®rant que la 

bénédiction de son mari doit °tre transmise dõune mani¯re cach®e, d®tourn®e, et non pas de fa­on 

normale. Notre matriarche ne commet aucune faute. Bien au cont raire, elle accomplit la volonté 

dõHachem. 

 

La seconde question porte sur Yitzhak Avinou  : comment, lui qui est tell ement saint, peut -il être 

attir® par la personnalit® dõEssav ?  

 

Comme il est écrit  (25:28) : « Yitzhak aimait Essav car il savait chasser.  » 

 

Yitzhak ne voit -il pas que Yaakov, ¨ la diff®rence dõEssav, est un homme int¯gre et innocent qui 

sõassoit toute la journée dans la tente pour étudier ? Il n'y a aucune similitude entre ces deux êtres 

! Il est bien évident que Yaakov doit prendre la continuit ® dõAvraham et dõYitzhak ! Il est leur digne 

héritier  ! 

 

La réponse à cette question légitime est très simple :  en réalité, Yitzhak compare son fils Essav à 

son propre frère  Yishmae'l. En effet, ¨ lõ®poque, Hachem avait d®j¨ d®voil® concr¯tement ¨ son 

père Avraham Son projet divin de le privilégier vis -à-vis de son frère aîné.  

 

Ainsi, dès le début, il y avait une distinction flagrante entre Yitzhak et Yishmae'l.  Comme il est écrit  

dans la Torah (21:12) : « .˰ ˒˶ ˓ˤ ́ˋ˪ ˞ ː˶ ˓̝ˏ˧ ˵˓˥ˋ˴ ˏ˧ˋ˟  ˧ˏ̕ », « C'est à travers Yitzhak que s'ef fectuera ta continuité.  »  

 

Par conséquent, ce sera à Yitzhak, le cadet, et non pas Yish maeõl, lõa´n®, dõassumer le r¹le de 

lõh®ritier ! Dès lors, quand Yitzhak constate que sa femme donne naissance à des jumeaux, et 

quõEssav fait son apparition en premier, il se dit que c'est un scénario complètement différent de 

celui qui l'opposait à son f rère Yishmae'l. En effet, celui -ci était bien «  lõ®corce è tandis quõYitzhak 

représentait le «  noyau ». Mais dans le cas de ses enfants, ce modèle ne peut être répété ca r ils sont 

issus tous deux de la même mère.  

 

En d®finitive, selon la logique dõYitzhak, lõa´n® ne peut °tre destitu® au profit du cadet m°me sõil 

sõagit dõun tsadik. Yitzhak nõest pas laxiste pour autant. Il incite son fils a´n® ¨ faire techouva de 

façon à ce qu'il mérite réellement son titre.  Notre patriarche ne s'attarde pas seulement sur l'aspect 

ext®rieur, il regarde aussi et surtout l'int®riorit® d'un °tre. Cependant, le fait quõEssav soit n® en 

premier nõest tout de m°me pas suffisant ¨ ses yeux. 
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Yitzhak persiste ¨ penser quõEssav est en mesure de prendre sa continuité  : il est déjà un homme 

de terrain, et selon lui, il ne lui manque plus que le côté spirituel. Donc naturellement, Yishmaeõl 

doit rester lõa´n® et Yaakov le second. 

 

Par la suite, Yitzhak d®c¯le dans la nechama dõEssav un potentiel spirituel. Il se rassure en se disant 

que son fils aîné a quand même une prédisposition favorable.  A ce sujet, gardons ¨ lõesprit que des 

gens formidables, tous descendants dõEssav, comme Onkelos Haguer ou Rabbi Akiva, se 

convertiront.  

 

En r®alit®, Essav nõest pas qualifié pour prendre la relève de son père.  Cõest pr®cis®ment cela 

quõYitzhak nõa pas saisi car il croit quõun digne h®ritier doit °tre avant tout un homme de terrain 

dot® dõun petit peu de spiritualit®, tandis que dõapr¯s la conception dõHachem, le patriarche idéal 

doit °tre essentiellement spirituel tout en ®tant capable de sõadapter aux r®alit®s du terrain.  

 

Il nous faut maintenant répondre à la troisième et dernière question.  Pourquoi Hachem fait -Il en 

sorte de compliquer les choses en faisant dõEssav le premier -né ? Nõaurait-il pas été préférable que 

Rivka mette au monde Yaakov avant Essav  ?  

 

Dõailleurs, Hachem va jusquõ¨ rendre Yitzhak aveugle quelques temps avant quõil ne b®nisse 

Yaakov. Dõapr¯s le midrach, cette sentence dõHachem sõexplique par Sa volonté de permettre à 

Yaakov dõusurper les berakhotes ¨ son p¯re. Mais quelle est la finalité de cette démarche divine  ? 
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Le midrach  nous éclaire sur ce point -là : 

 

A première vue, un tel plan est difficilement compréhensible.  Seulement, pour ce faire, Hachem va 

devoir orchestrer la r®alit®. Cõest ainsi quõun d®calage entre le programme divin initial et sa 

réalisation par les hommes vo it le jour.  

 

Comme nous le savons, le peuple dõIsra±l est conduit ¨ fonder une nation souveraine ainsi quõ¨ 

disposer dõune arm®e. Tout cela est symbolis® par la royaut® de David.  

Quant au peuple, il est censé rejoindre tôt ou tard, dans sa globalité, la Te rre dõIsra±l.  

Et, comme nous pouvons lõimaginer, pour mener les guerres dõHachem en Isra±l, pour acquérir la 

Terre, et pour réaliser le processus divin, le recours à la ruse est vital.  

 

 
 

Lõ®pisode de la conqu°te par la ruse de la ville de ç Ha-Aye » en est lõillustration parfaite. Cette 

épreuve de Yaakov représente donc un passage obligé. En se confrontant à un tel défi, et en 

parvenant à ruser pour obtenir la berakha de son propre père, Yaakov va permettre en fait au Am 

Israel dõacqu®rir une qualit® nouvelle et nécessaire. Bien heureusement pour Yaakov, comme pour 

le peuple d'Israël, il ne s'agit pas d 'une attitude naturelle.  

 

Cette qualité de ruse ne peut être innée mais doit être acquise au fil des évènements toujours 

orchestrés par Hachem car il faut d'ab ord que l'essence même du peuple soit pure et innocente. A 

lõinstar de Yaakov dans notre paracha. 

 

Bien que Yaakov profite d'un moment de faiblesse dõEssav pour lui acheter son droit d'a´nesse, 

notre patriarche reste intègre aux yeux de nos Sages.  

 

En effet, c'est bien parce quõEssav lui-m°me nõaccorde aucune importance ¨ ce statut que Yaakov 

parvient  à réaliser son objectif, et surtout à donner une légitimité à sa démarche.  

Car cõest de cette fa­on que Yaakov va transmettre aux g®n®rations ¨ venir ce 1/60e de ruse, infime 

capacité pourtant nécessaire à la bonne tenue du programme divin.  

Comme il est  dit dans le midrach  : « maassé avote simane la-banim  », « les actions de nos pères sont 

un signe pour les générations à venir  ». 
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Dès sa conception, Y aakov hérite donc de cette capacité à ruser directement de son frère pour le 

bien des générations à venir.  Dans les faits, chaque jumeau peut facilement acquérir les vertus 

inn®es de lõautre car ils sont issus de la m°me matrice. Et ceci est valable dans un sens comme dans 

lõautre. Seulement, dans le cas de Yaakov, la ruse reste lim itée à une simple capacité - et donc à un 

potentiel - jusquõ¨ ce quõelle soit d®voil®e et compl¯tement acquise.  

 

Force est de constater que dans la tefila, nous prononçons chaque  jour les mots suivants : « titene 

emet le -Yaakov », « tu as donné la vertu d e la vérité à Yaakov  ». 

Cõest un point important : en héritant à notre tour de cette faculté de ruse directement de Yaakov, 

et non pas dõEssav, donc dõun juste qui nõest pas fondamentalement mauvais, nous nous préservons.  

C'est là que réside l'explication de cette épreuve qui conduit Yaakov à se déguiser en Essav et à se 

faire passer pour lui auprès de son père en lui déclarant  : « je suis Essav ton premier -né ».  

 

En usant de la ruse, et en obtenant la bénédiction de son père de cette façon, Yaakov partici pe en 

fait à un processus préétabli et nécessaire.  Cõest de cette fa­on quõil sera en mesure de transmettre 

aux générations à venir cette capacité à ruser qui manque cruellement au  Peuple dõIsra±l. 

 

Et maintenant, passons ¨ lõappel de la Torah :  

 

La paracha de Toledot, ainsi que le Livre de Berechit dans son ensemble, nous enseignent un fait 

très important  : le programme divin doit toujours aboutir à sa finalité. Pour atteindre ce b ut, Hachem 

a besoin de la participation active des hommes.  
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Seulement, entre lõid®al divin et sa r®alisation dans notre r®alit®, Hachem doit parfois livrer aux 

hommes le bon d®roulement de Ses projets. Si lõHumanit®, par son m®rite et ses qualit®s, avait la 

capacit® de r®aliser le programme divin tel quõil a ®t® imagin® ¨ lõorigine, alors il nõy aurait aucune 

place pour le mal. Seulement, force est de constater que les hommes nõen ont pas toujours la 

capacité.  Par conséquent, nous assistons à un décalage entre le programme tel quõil a ®t® imagin® 

à priori e t sa réalisation par les hommes a posteriori.  

 

En effet, Hachem ne retire jamais le libre arbitre à un homme. Quand nous décidons d'aller dans 

une direction donnée, D -ieu nous permet de suivre notre propre c hemin et de réaliser nos choix.  

Hachem Se sert alors du libre arbitre de l'homme comme d'un tremplin pour faire avancer le 

programme divin. Lõexemple contenu dans notre paracha est suffisamment ®loquent. 

 

Yitzhak étant obstiné par sa vision des choses, et E ssav quant à lui refusant de reconnaître la 

supériorité spirituelle de Yaakov, Hachem est contraint de mettre en place son programme par un 

dévoilement caché.  

 

A nous de devenir les v®ritables associ®s dõHachem en travaillant nos midotes et en permettant au 

programme divin de se dévoiler dans notre réal ité.  

 

Rav Yonathan Seror 
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Rivka va agir  pour que ce soit son fils Yaakov et non pas Essav, son frère jumeau, qui reçoive la 

bénédiction de son époux Yitzhak. C'est donc encore  une fois la preuve que ce sont  les femmes qui 

savent diagnostiquer par où  doit passer la lignée d'Israël  ! 

 

 

Première montée  : Yitzhak et Rivka sont stériles. Ils prient Hachem. Finalement, Rivka tombe 

enceinte de jumeaux très différents l'un de l'autre. Le premier est poilu et se nommer a Essav 

(« poilu  »). Son frère lui attrap e le talon et  sera nommé Yaakov ( « talonneur  »). 

 

Yaacov va acheter, pour un plat de lentilles, le droit dõa´nesse de son fr¯re. À la suite d'une grande 

famine, Yitzhak ira  habiter le pays de Guerar (aujourdõhui la bande de Gaza) chez les Philistins.  

D-ieu lui reno uvelle la promesse de la terre et d'une grande descendance.  

 

 

Deuxième montée  : À Guerar, le roi Avimelekh veut prendre Rivka. Yitzhak avait déclaré, comme 

l'avait déjà fait son père, que sa femme était sa  sïur ! Mais le couple est surpris et Avimelekh se 

pla int du mensonge d' Yitzhak ! Ce dernier  est agriculteur  et la bénédiction d ivine  accroît ses 

récoltes au centuple ( « Méa Shearim » !). 

 

 

Troisième montée  : Yitzhak sõenrichit. Les Philistins cherchent ¨ le renvoyer par jalousie. Ils 

rebouchent même les puits forés par Avr aham. Yitzhak débouche ces mêmes puits et va habiter un 

peu plus loin. Dès qu' il  trouve de l'eau et creuse un puits , les Philistins l e sabotent et lui font la 

guerre.  

 

 

Quatrième montée  : Yitzhak va à Béer Sheva. Là-bas, i l reçoit la bénédiction d õHachem, et il creuse 

un puit s. Avimelekh , le roi des Philistins , lui demande de conclure une alliance avec lui.  


